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Présenta ; M. de Boisanger .; . M, Ytilcin 
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. 
M. Azcarate 

(France) 
Turquie) 

- Président 

Etats-Unis) 

- Secretaire principal 

Se referant a ia'décision prise parla Commission dans 

ia séance du matin du merne 'jour, le PRESIDENT explique qu'il estime 

préférable, après 'une conversation'avsc le ?ecrétaire Principal, 

de présenter la question de nouveaux échanges de vues'aux états 

arabes en deux étapes; 11 fau'drait drabord songer à prépkwr un 

document contenantltacceptation de principe des Etats arabes 

pour les' nouveaux i6chsnges' de vue'sj' 'ensuite, 'pOukrait-Etre preparée 

la lettre d'invitation qui'leur serait'adres'tiée par la' Commission, 
. : ',' ,:; , 

Le Présidai% ajoute quf'il'avait cons'Zd&é' utile d'ajouterdans le 
';. 

document contenant 17acce&tion de prin'cipe des Etats arabes, 
,, 1' CI., . I. : ,,,, 

une mention relative à l'établissement par' la Commission d'une 
,: 

Mission technique en ce qui concerne la question'dek réfugies, 
<. .s', 1 ; 1/' , ,. ': 

Ce document potiirrait $tre $résente SOUS for& d'un communiqué 
.  .  1. /  !< 

qui serait publié a la fin' de& entr.etienk de Beyrouth, 
_' -y,: : ,_, , ; 1 I <. ' .' .! , 

'/Le rrksident . . 
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Le Prksident fait observer que le..p,rojet de ce document qui se .A.. _a . .<,I ,... .::.,. i . .., : : .', .< ._ 

trouve devant Ia Commission est tout à.fait provisoire et qu'il 

est destine -uniquement à 'rendre plus facile la discussion de la 
j 1 ,.. 

questiion par la Commission. 

M. ETHRIDGE formule quelques remarques concernant le ,, 
.i ,: ,<,,, +, . . 

deuxième paragraphe du projct"de'communiqu8 relatif à la creation ,-_ : 
de la Fission technique pour'les'r6fügi6s. k son avis, il faudrait 

préciser la portée Limit6e de cette mission, et notamment SOYI. ca- 

ractère d'organe consultatif pour la Commission; Il ne faudrait 

pas que par la création de cette mission technique on puisse pré- 
i ', .: 

juger'de 12 question plus v~~s<e:concernaat la possibilite pour 

les Etats arabes de demander aux Nations Unies une assistance tech- 

nique dans leur dgveloppement économiauc et la possibilite d'absor- 

ber des réfugies qui ne seraient pas disposés à rentrer chez eux* 

14. YALCIN formule quelques remarques sur les difficul- 

tés pratiques que la Wssion pourrait rencontzier pour accomplir 

sa' tâche. Il ne voit pas très bien par quels moyens la Mission 

pourrait, vérifier l'exactitude des informations qui lui seraient 

fournies par les gouvernements ou les autorités intQressées+ 

D'autre part, la Commission ne peut pas courir le risque d'échouer 
. en cette matiere. A son avis,, avant de procéder à la constitution 

d'un tel.organisme, il faudrait définir soigneusement la tâche qui 

lui seraient confiée ainsi que les condi,tions dans lesquelles il . 

pourrait lraccomplirs Si, paresemple, cette mission arrivait à 

1 conclure que tous les,réfugi,~Si.derg~,nd~ient .à rentrer chez, eux, . :!:.. 

la Commission pourrait se.,,t~oljlver.C[ans..u~)~-,~itu~tion embarrassante ..I< i<.. *'. j <' ,/ 'Y ." ,. 
,, et difficile. "I :, y;,'. : :. / II ': ,;' !.i 

Le PRFSIDENT répète.,.?ue le..texte de ce projet de 
', I 

communiqué est entièrement,~p,rovisoirç e .:' 1 qu!il,ifaudrait, à son avis, , ! !. / .i.. 7,. .' 

que les membres de la Commission soient convaincus de son utilite, 
. . 

M. ETHRIDGE 
c 
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M. ETHkDGE et 13, YRLCIN se déclarent d'accord pour 
I  

que le projet de communiqué s$it $ransmis aux délégations arabes 
;.. .{ . . _I 

pour connaitre leur rkction à ce su$etL 

Le'PRESIDENT demande 6galement à,ses collègues 

d'exprimer'leurs vues PU sujet du projet de lettre dYnvitation 
. 

aux Etets arabes pour le cas où ils se montreraient disposés en 

principe à accepter de nouveaux échanges de vues. Il fait égale- 

ment observer que ce pro+&& tout â fait provisoire et qu'il .1 

aimerait connaitse les observations de ses collègues à ce sujet. 
, 

Ceci'donne lieu à une discussion pr6liminaire quant à l'endroit 

. 

. 
où ces nouveaux échanges de vues pourraient avoir lieu. 

M, ETHRIDGE se. dhclare favorable pour les commencer 
,'. :' I 

à un endroit tel que Rhodes. Au cas où la tournure des premiers 
i ’ 

&-kret'iens'skk&lt favorable, on pourrait songer à les continuer,, 

par'exkn$le à Genève. Il consid&re que la grande publi'6ite qui. 
I . 

entoure inévitablement des entretiehs à Gen&ve pourrait être 
5' f . 

dangeretise au stege initikl. 

Le PRESIDENT reconnaït 'ies avantages qu'il y aurait 
: .; 

à tenir ces nouveaux entretiens à un endroit tel que' Rhodes, 

près de la Palestine, mais d'un autre kfité les conditio.ns rkté- 
. <y ' 

rielles à Rhodes; et.ie faitqu'il ri'y a qu'un seul h6tel où 

devraient 6tre installées toutes les dél6gations arabes et la 

délegation d'Isrs.41, rendrait probablement plus difficiles ces 

entretknst 11s risqueraient de prwdre le caractère de verita- 

bies négociations directes, ce qui les rendrait inacceptables. 

pour les delégations arabes. Il semble m6me douteux qu'e le nombre 

de chambres disponible s à 1'hOtel des Roses à Rhodes soit suffi- 
', , 

'sant pour loger la Commission et toutes les delegations qui de- 

vrgient $tre gr6sent es simultanement. 

/PI* YALCIN 



I 
f  /  14, ETHRIDGE soul_&ve la question de lknvoi d*un rapport 
I 

c tél6graphique à 1 fA~swnblée g&&rale aussitat que passible, tenant 

comète du fsit que le ,caz-@idature dTsra61 pour son admQsi.on aux 

NzUons Unies sem examin6e par PAssembl& pendant la session du 

Le PRESID.ENT fait remarquer que l,r! question de lV.i.dmis- 

sion d'I~rna61 aux+Jations Uni,es est hors de la cor@tence de la 
I 

Commission de Conciliation et que meme si les Etats +zbes (comme 

PJ?. EUWi.r?ge lrawit .sugg&&) essayaient de faire demander à la 

Commission si 1Wta-t; d'Israél av2i-t respecté les rh3lutionS de 

l'kss~3mblhe I ii_l fyxlrait espérer yu~~la,C~3mmission refusera dc 

: donner suite à cGtte demande, Cependant le Pr6sihnt est tout A 

aussi rapidement qui! pmxible d$s que Jrattiitude des Et,ats arabes .,. : 


